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Aujourd'hui nous sommes le dimanche 11 janvier, et l’Eglise fête le Baptême du Seigneur..

Fêter le Baptême du Seigneur nous offre l’occasion de rendre grâce pour notre propre baptême. Un
jour, nous avons été plongés dans l’eau « au nom du Père, et du Fils, et du Saint-Esprit ». Amen.

Nous écoutons le chant “Regardez le fils aimé du père”, interprété par Ad Dei Gloriam.

R/ Regardez le Fils aimé du Père,
immolé pour nous sur la Croix.
Comprenez la puissance de ce geste,
gratuité infinie de Son amour.

1.Ô toi l'Agneau, fais de mon âme une offrande semblable à Toi.

2. Contemplez la suprême liberté, de s'offrir tout entier pour le salut.

3. C'est l'offrande d'un Dieu tout-puissant dont l'amour s'accomplit pleinement.

Ô toi le Maître, fais de ma vie un instrument de Ton amour.

4. Adorez Celui qui est trois fois saint, accueillez le roi des rois

La lecture de ce jour est tirée du chapitre 3 de l’Évangile selon saint Matthieu.

Alors paraît Jésus. Il était venu de Galilée jusqu’au Jourdain auprès de Jean, pour être baptisé par
lui. Jean voulait l’en empêcher et disait : « C’est moi qui ai besoin d’être baptisé par toi, et c’est toi
qui viens à moi ! » Mais Jésus lui répondit : « Laisse faire pour le moment, car il convient que nous
accomplissions ainsi toute justice. » Alors Jean le laisse faire. Dès que Jésus fut baptisé, il remonta
de l’eau, et voici que les cieux s’ouvrirent : il vit l’Esprit de Dieu descendre comme une colombe et
venir sur lui. Et des cieux, une voix disait : « Celui-ci est mon Fils bien-aimé en qui je trouve ma joie.
»
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1. Je contemple Jésus qui entre en scène. Sa vie cachée s’achève, le voilà qui rejoint Jean-Baptiste au
Jourdain. Il veut s’unir au peuple d’Israël, à la foule des pêcheurs qui aspirent au salut. Je le regarde
s’approcher. Et aujourd’hui encore, je lui demande de nous rejoindre dans notre monde compliqué.

2. « Laisse faire pour le moment. » Le baptême au Jourdain n’est qu’un début, le premier geste d’une
plongée dans la mort qui s’achèvera sur la Croix. Je regarde Jésus qui se laisse plonger dans l’eau,
comme on se laisse engloutir dans le drame du péché et dans le désir de vivre. Et je peux penser à
mon propre baptême : je l’imagine, je prie pour ceux qui en furent les acteurs et les témoins.

3. « Et voici que les cieux s’ouvrirent… » Les cieux qui s’ouvrent, la joie de Dieu qui éclate à nos
oreilles, l’Esprit qui souffle : tout cela dessine déjà le matin de Pâques. J’entre dans ce mystère. Je
me laisse inviter dans la vie qui nous est promise. J’entre dans le souffle que j’ai reçu au baptême.

Une deuxième fois, nous écoutons ce beau récit évangélique.
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Pour finir, je parle à Dieu comme un fils parle à son Père, comme un ami parle à son ami.

Et je me joins à la prière filiale de l’Eglise tout entière :

Notre Père, qui es aux cieux,
que ton nom soit sanctifié,
que ton règne vienne,
que ta volonté soit faite sur la terre comme au ciel.
Donne-nous aujourd’hui notre pain de ce jour.
Pardonne-nous nos offenses,
comme nous pardonnons aussi à ceux qui nous ont offensés.
Et ne nous laisse pas entrer en tentation
mais délivre-nous du Mal.
Amen

Au nom du Père, et du Fils, et du Saint-Esprit ». Amen.


